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Nous venons de vivre un temps de crise, dans le monde contemporain cela s’associe à une 
perte qui affecte à la fois notre conception du monde et nos valeurs, mais aussi le registre 
institutionnel. Or, l’origine du mot crise, provient du grec krisis qui renvoie à un tri à opérer, 
une décision, un jugement, un changement implacable qui n’est pas nécessairement négatif, 
mais peut également être positif. S’inspirant de cela on peut définir la crise comme un 
processus qui met en branle, qui comporte des éléments de déstabilisation, qui tend vers une 
réorganisation et cela fait émerger une réalité différente. Il s’agit d’un évènement au sens fort 
du terme, une dimension de rupture qui fait exister ce qui n’existait pas encore.   
 
Deleuze soutient qu’il n’y a pas de crise mais essentiellement des devenirs, «  on est toujours 
au milieu d’un chemin, au milieu de quelque chose ». « Les devenirs, c’est de la géographie, 
ce sont des orientations, des directions, des entrées et des sorties. ».  
 
Nos orientations sont pétries des valeurs de l’éducation populaire, elles sont nourries du désir 
de coopération et d’esprit critique. Notre géographie est celle de l’action, du travail volontaire, 
du volontariat comme démarche. Notre direction a été jalonnée à travers les années de la 
pluralité d’acteurs et d’actions, de la puissance d’agir individuelle et collective.  
 
Pendant l’année associative qui vient de s’écouler, nous avons su nous mobiliser pour 
défendre nos actions, promouvoir l’éducation populaire à travers l’action volontaire, proposer 
des espaces de rencontres encourageant l’émulation collective. Nous avons investi les 
ressources du réseau au service des dynamiques nationales et régionales.  
 
Or, force est de constater que malgré nos efforts et l’énergie déployée, malgré la valeur 
intrinsèque de nos actions et la puissance de la coopération, le réseau est confronté à des 
difficultés et ses ressources se trouvent affaiblies. Toutefois, l’événement qui brise l’ordre 
passé, fait aussi apparaître de nouvelles possibilités d’être, il initie une nouvelle trame, une 
nouvelle direction. Il nous appartient de la saisir et d’inventer de nouvelles manières de servir 
nos actions et nos buts.  
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